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Message du Dr Ahmed Djoghlaf 
Secrétaire exécutif de la Convention des Nations Unies sur la diversité biologique 

au XIe Sommet de la Francophonie, Bucarest, 28-29 septembre 2006 
 
Excellences, 
Mesdames et Messieurs, 
 

Au moment où s’ouvrent les travaux de votre grand rassemblement, il me plaît de vous 
souhaiter tous mes vœux de réussite en cette heureuse occasion qui coïncide avec la célébration 
du vingtième anniversaire des Sommets de la Francophonie. Vos assises coïncident aussi  avec les 
festivités marquant le centenaire de la naissance de  M. Léopold Sédar Senghor, le père fondateur 
de la Francophonie moderne. Son riche héritage nous enseigne qu’une langue n’est pas seulement 
un simple  moyen technique de communication mais aussi, et surtout, un vecteur de 
rassemblement, de cohésion et de rapprochement de l’homme avec ses valeurs fondamentales et 
son milieu naturel.   

 
Ce  milieu est aujourd’hui sérieusement menacé. La perte de la biodiversité a atteint des  

proportions telles que les capacités regénératrices des écosystèmes ne sont plus aujourd’hui 
garanties. Pour certains experts, la perte de la biodiversité est aujoud’hui 1000 fois supérieure au 
taux naturel d’extinction, plaçant ainsi l’humanité à la veille de la plus grave crise d’extinction 
des espèces végétales et animales de son histoire. 

 
 Vos assises se tiennent donc au moment même où la communauté internationale est 

apellée à redoubler d’efforts pour la réalisation de l’objectif, adopté au Sommet Mondial sur le 
Développement Durable, de réduire de façon significative d’ici à 2010 le rythme actuel de perte 
de biodiversité sur terre.  Répondant à cet appel,  la grande famille de  la Convention sur la 
diversité biologique,  réunie en mars dernier à Curitiba,  la « capitale écologique » du Brésil, a 
inauguré une nouvelle ère de mise en œuvre renforcée des engagements contractés pour la 
protection de la vie sur terre.  

 
Au début de ce mois, le Secrétaire général des Nations Unies, M. Kofi Annan, a 

également répondu  à cet appel en recommendant l’inclusion de cet objectif stratégique en tant 
que partie intégrante des Objectifs du Millénaire pour le Développement.  

 
Il y a quelques jours, les 400 participants à la conférence « Biodiversité et Coopération 

européenne au Développement » ont tenu également à repondre à cet appel en adoptant le 
« Message de Paris » pour l’intégration de la biodiversité au cœur de la coopération multilatérale 
pour le développement.  

 
Votre sommet, qui réunit 21 pays européens et qui se tient, pour la première fois, dans un 

pays d’Europe centrale et orientale offre l’occasion idoine de traduire le Message de Paris dans la 
réalité du vécu collectif  des peuples unis, non seulement par l’usage d’une lange commune, mais, 
aussi, par un destin partagé et un avenir forcement solidaire.  

 



La Francophonie consacre une large part de son XIe Sommet à l’éducation. Je suis 
intimement convaincu que nous pouvons, au travers de l’éducation, mobiliser les ressources et les 
énergies pour aller au-delà des déclarations d’intention. La Francophonie a, ainsi, un rôle de 
premier plan dans la traduction en réalisations concrètes, visibles et mobilisatrices du rêve 
commun qui sous-tend le Message de Paris. Il s’agit, par la réalisation de cette noble entreprise, 
de rassembler l’ensemble des peuples de la Francophonie au bénéfice des générations présentes et 
futures. A chaque étape vers cette réalisation, je puis vous assurer de l’appui indéfectible du 
Secrétariat de la « Convention sur la vie sur terre ». 

 
     Montréal, le 25 septembre 2006 
 


